
Petit lexique du CUL

Adoubement : comme toute assemblée de légende, le CUL a ses chevaliers. C’est pourquoi 
il s’est offert quelques cérémonies d’adoubement dont voici le déroulement : nous déclamons 
d’abord quelques bons textes, puis nous nous adoubons collectivement (nous nous passons 
pour ce de seigneurs, de rois et autres, comme il en existe tant dans notre brave patrie). Il peut 
arriver que sur ordre des agents de sécurité de notre belle Sorbonne nous baissions le Thon.

ASS (1) : Assemblée Souveraine Secrète. C’est vrai, certaines choses sont secrètes au CUL. 
Comme le code mentionné à l’article 21 du Dérèglement Intérieur…

ASS (2) : Assembly of Student Sedition. C’est le nom du CUL dans pas mal de pays où nos 
groupes agissent.

Barmobile : institution neo-punk et solidaire de l'Internationale De La Loose (IDLL). Mise 
en  mouvement  spontanée  d'un  groupe  de  bouteilles  saoules  prêtes  à  consommer  sur  les 
grandes artères parisiennes. Ces alcools variés sont transportés dans une roulotte improvisée -
bien  bancale  si  possible-(caddie,  table  roulante  casseé,  porte  journaux...)  et  offerts 
gratuitement. De fait, offerts avec l'agressivité que requiert le fait de proposer tout produit 
gratuit, quel qu'il fût. Néanmoins, l'amusement n'est pas si gratuit : il vous en coûtera une nuit 
liquide et un moment de convivialité intempestive. NB : les bar-wo-men sont ivres et vous 
proposeront de vous mener à des  checkpoint chaque fois pires que les précédents.  Donc : 
FUYEZ (ceci n'est pas un acronyme).

Bisounours :  Réformiste  militantiste  gentil.  Le Bisounours est  rempli  d'idées  politiques 
mignonnes en forme de Tupperware. Contrairement à son copain le fonziste, le Bisounours 
s'ennuie  et  se  révolte,  s'engage  et  gesticule.  Nous  pouvons reconnaître  le  Bisounours  par 
plusieurs symptômes : il pense que Le Grand Monde va changer et il croit que la meilleure 
forme de vie serait d'atteindre le bonheur du salsifi, impassible, bienheureux et ravi. Hélas, de 
gros méchants corrompus s'amusent par plaisir à faire le Mal ! Mais, heureusement, il possède 
un ventre arc-en-ciel  qui envoie des rayons magiques capables de changer « la Misère du 
Monde » en « Meilleur des Mondes dans la mesure du possible ». Les Bisounours, persuadés 
de la magnanimité des ministères bienveillants, se regroupent en petits paquets informes à 
l'occasion de rituelles manifestations populaires, dont le but consiste à défiler béatement d'un 
point à l’autre, selon un itinéraire sécurisé. Après sa petite promenade annuelle, le Bisounours 
va festoyer  au fast-food,  la  conscience  tranquille  et  le  cœur rempli  de joie  par  le  devoir 
accompli.

BITE (1) :  Brigade(s)  Internationale(s)  Trotskiste(s)  Etudiante(s).  Généralement  armées de 
journaux, d’un discours aux structures coriaces, lui même continu et incessant, qui permet 
d’inoculer facilement la doctrine chez les sujets non vaccinés, devenant par là des éléments 
inoffensifs pour le système n’ayant que faire de ce type de bactérie.

BITE (2) : Branche Informelle des Taxidermistes Espagnols. Groupidue complice du CUL 
offensivement  en faveur  du massacre  des  animaux,  massacre  atroce  et  gratuit  visant  à  la 
décoration  douteuse  d'intérieurs  bourgeois  catalans.  Arme  de  prédilection :  taureaux 
empaillés, et néanmoins sanguinolents.

Boule :  Président de l’Université de Paris Sorbonne, Jean-Robert Pitte Boule est aussi un 
grand cinéphile, auquel nous devons le festival des films de Boule.



Bretzel : truc gênant pour le système qui ne sait comment l’avaler, au risque de s’étouffer, 
provoquant l’hilarité chez ses opposants. Le bretzel agit seul et s’appuie sur l’ignorance ou 
l’inexpérience  du  système,  d’où  le  slogan  des  culotté-e-s :  1re,  2e,  3e génération,  nous 
sommes tous des bretzels autonomes…Le bretzel peut se matérialiser de différentes manières : 
il  l’a  déjà  fait  sous  forme  de  biscuit  contre  G.W.  Bush,  sous  forme  d’occupation  de  la 
Sorbonne contre môssieu le Recteur…

CAGUE : Continuelle Aliénation Générale Universelle et Eternelle : la CAGUE est tout ce 
qui nous fait chier. Elle est partout, tout le temps, et surtout dans nos têtes : elle s'actualise par 
la parole. Le CUL a pour fonction de s'en débarrasser (La CAGUE* fait l'objet d'un texte en 
préparation ; des précisions peuvent être obtenues, voire produites, auprès de Tewfiq). 

Capitulisme :  une  attitude  généralisée  face  au  capitalisme,  ce  qui  en  fait  son  principal 
substrat.  Le capitulisme pousse les gens à adhérer au grand Parti de la Résignation. On le 
combat par l’incitation à une désobéissance permanente, solidaire, festive, narquoise,…

Chair à patron : produit d’une certaine éducation : pour pouvoir consommer à outrance, les 
générations qui nous précèdent, passent par une autre consommation, c’est à dire celle d’un 
autre produit, nous. Comme on fait du corned-beef, l’éducation nous broie, fluidifie le travail 
en nous transformant  en travail,  en produit  du travail,  en demandeurs  de travail,  en auto-
consommateurs du travail,…

Cool : Cri de soumission des pseudo-rebelles. L'attitude Cool est celle du mouton qui est 
conduit à l'abattoir : il ne se débat pas, il reste Cool. Voir Fonzisme*.

Cour des géraniums : L'un des CUL-G* de plein air en Sorbonne où sévissent notamment 
le Goutey Otonome* + quelques répétitions théâtrales. Lieu d'où l'intime et l'intensité peuvent 
se déployer plus aisément que dans la Cour d'Honneur.

CUL : Comité Universitaire de Libération, modeste traduction d’un Conseil Universel de la 
Libération, ce sur quoi nous nous asseyons tous. La dure réalité nous rappelle parfois que 
nous en avons un, pour nous le faire oublier aussitôt, et nous donne rarement conscience de 
toute sa mesure.

CUL-G : Contraction de CUL et point G. C'est le lieu nomade où l’on se fait plaisir, où se 
retrouvent les culotté-e-s*, espace libéré que l'on peut vivre pleinement.

Culotté-e : tout membre du CUL, dont le culot se mesure à la portée subversive qu’il inscrit 
au mouvement.  Vu la  première fois  lors du premier  adoubement* :  soyons culoté-e-s pas 
cucul !

Déjeuners du progrès : c’est à l’occasion de ces déjeuners régulièrement organisés dans 
notre magnifique cour d’honneur que nous organisons notre catéchisme. Venez-y nombreux, 
vous serez conquis (voir Piknik Otonome)

Démocrature :  ce  dont  l'aspect  procédural  est  démocratique,  mais  dont  le  régime 
fondamental est une dictature.

Dérèglement : mode de réflexion et d’action qui caractérise le CUL, qui trouve sa première 
formulation dans le Dérèglement Intérieur, code interne (comme son nom l’indique) du CUL 
dont l’article 21 donne toute l’envergure.



Dérégler : perturber et détourner un processus pour lui donner un nouveau sens, un nouvel 
intérêt. Cet acte peut être théorique, pratique, voire les deux à la fois.

Disconvenance :  perception  diffuse  d’une  dégradation  qualitative  dans  un  rapport  à 
quelque chose qui nous est vital et dont nous sommes censés disposer naturellement (flagrant 
pour l’eau, l’air, la nourriture,…).

Enculé-e :  désigne les culotté-e-s* dans le langage de ceux qui ne nous connaissent  pas 
encore très bien. On leur pardonne. Ce terme peut aussi désigner les plus radicaux d’entre 
nous.

FACULTE : Fédération Autonome des Comités Universitaires de Libération Très Enervés. 
Un projet en cours.

FION : Fédération Internationale des Organisations Nulles. Elle regroupe le CUL et d’autres 
qui  l’ont  rejoint,  comme  le  Comité  Alternatif  des  Causes  Absurdes,  autre  organisation 
autonome d’étudiants de la Sorbonne.

Fonzisme :  mouvement  initié  par  le  héros  sériel  Fonzie.  Attitude  de  résignation  et  de 
soumission prônée par la quasi-totalité de la population occidentalisante : tenter de neutraliser 
tout  événement  émotionnel  intime.  Plusieurs  expressions  concluent  un  tel  processus : 
« cool* », « reste cool »... Le fonziste croit être un rebelle dans le vent, il n'est que vent.

GAZ : Groupe(s) d’Action Zarbi. Ces émanations du CUL agissent un peu partout dans le 
monde. Ce nom est générique, elles en prennent généralement un autre.

GDSI : Groupe de Destruction de la Société Industrielle. Nous ne savons rien sur ces gens ; 
contrairement  à eux,  qui semblent  renseignés  sur chacun de nos agissements,  et  qui  nous 
envoient  des  notes  critiques  régulièrement.  Selon  nos  Agents  d'Insécurité  et  de 
Renseignement  sur  l'Origine  (AIRO),  ils  sembleraient  liés  à  la  BITE2

*.  Mais  vu  l'état 
anarcopsychotropique de  nos agents, rien n'est moins sûr.

Goutey otonome : piknik obsolète, goutey plus fashion.

Grand Etron : Le Représentant du CUL, qui se caractérise par sa mauvaise haleine et ses 
discours  récupérateurs  qui  puent  du cul.  Il  avale,  digère  et  recrache  en concentré  chaque 
miette de connerie que notre bouche peut laisser s’échapper.

Grand  Tétron :  le  Grand  Etron.  Cette  forme  orthographique  a  pu  apparaître  çà  et  là, 
notamment dans les journaux. En effet, les journalistes (ou plus simplement les gens) qui ne 
connaissent  pas  le  singulier  commun d’où est  tiré  ce  grand universel  abstrait  peuvent  se 
tromper, à cause de la lettre « T » qui figure sur sa casquette (de son nom international, Great 
Turd). Cf. Matthieu, La rubrique du Grand Tétron in PQ n°1.

Groupidue :  notion flottante entre groupe et individu (© Tous droits réservés à la Caravane 
Permanente et aux Sans-Titres)

Habitus  de  la  Guerre :  disposition  d’esprit  voire  plutôt  de  corps,  acquise  par  la 
stratification culturelle d’un certain nombre de pratiques constamment renouvelées, dont le 
thème est  la  stratégie  (que ce thème soit  une visée consciente  ou non ;  cf.  chap.  XIV  in 
Machiavel,  Le Prince). Le but dans l’acquisition de cette disposition n’est pas forcément la 



guerre ou la résistance, mais néanmoins toujours une forme de libération.

LUC (1) : CUL à l’envers.

LUC (2) : Luc en majuscules. Prénom d’un con (pardon pour les autres Luc). NB : depuis la 
rédaction de cet article, ce monsieur semblerait avoir été évincé de la scène médiatique et 
gouvernementale. Toutefois cette entrée du lexique occupe une place toujours aussi légitime. 
En effet, que notre homme ne soit plus ministre ne change rien au fait qu'il est un con.

LUC (3) : Liberté Universelle Contrôlée. Vous êtes libres (par exemple de défiler), tant que 
vous marchez dans le sens qu’on vous dit.

Main au cul Invisible : d’autres l’ont appelé la Main Invisible, en faisant une quasi-entité 
divine  toute  puissante.  A moins  que  ce  ne  soit  l’héroïne  d’une  série.  Quoi  qu’il  en  soit, 
toujours  insaisissable.  Alors  qu’il  suffisait  de  retrouver  les  particules  de  son  nom :  bien 
qu’invisible,  on finit  toujours  par  savoir  d’où vient  une main  au cul.  La Main   Invisible 
devient Main dans le sac. Ensuite, fermez le sac, direction déchetterie.

Matracien-ne :  être  vêtu  de  bleu  venu de  l’espace  pour  calmer  les  vilains  crasseux qui 
gâchent la vue du bon peuple. Antoine est l’auteur d’un article qui les décrit bien (Matrax 
Attacks, l’incroyable invasion des hommes bleus, in PQ n°1).

Matrax : la planète des matracien-ne-s.

Maya, Marcel : Qui es-tu ?

Mot-cratique : cette expression fit sa première apparition dans un brouillon de partiel. La 
question  était  alors  un  truc  du  genre :  « décrivez  l’état  social  des  mot-cratiques  selon 
Tocville ». Ce à quoi naturellement le candide candidat, qui ne se savait pas encore culotté, 
répondit, qu’à Tocville (la ville des gens toc-toc), les citoyen-ne-s vivaient dans un régime 
très particulier, ce qui leur valait d’être appelé-e-s les mot-cratiques. Mais pourquoi ce nom si 
étrange ?  Eh  bien  à  cause  de  leurs  procédures  politiques  très  particulières.  Ces  gens 
découpaient des dictionnaires en petits morceaux, qu’ils plaçaient dans un chapeau. Chaque 
matin, ils devaient tirer au sort un mot qui serait le principe de la journée. Qui dirigerait, 
comment devait-on agir ? Cela serait décidé selon le mot sorti du chapeau. En réalité, cela 
engrangeait  des  discussions  incessantes,  et  pendant  ce  temps,  nul  ne  pouvait  prendre  le 
pouvoir : le lendemain, un autre mot devait faire autorité.
Voilà pour la petite histoire. Concrètement, il y a déjà eu des simulations de ce régime très 
particulier : à Annemasse notamment où nous avons expérimenté « Fenouil » puis « Otarie ». 
Le premier, fenouil, a donné quelque chose d’intéressant : il s’est transformé en salut. Nous 
nous sommes dit que ce devait être le mode de diffusion de l’information politique des mot-
cratiques. Nous avons pensé alors à ce qui pouvait se passer si plusieurs mots circulaient en 
même temps :  propagés  par  des  retardataires,  des  avant-gardistes,  des  gens  à  l’ouest,  des 
agitateurs  ou des  faussaires.  La  pratique  des  mot-cratiques  inspire  encore d’innombrables 
réflexions, dans la mesure où elle permet constamment de remettre en cause et de réinventer 
les procédures et les significations.

Mouvement du 18 Mars : Rien à voir avec le 22 Mars. D’abord parce que ça se trouve 
quatre jours plus tôt dans le calendrier, ensuite parce que le contexte est différent. Les gens 
étaient frustrés en 1968, pas en 2003. Nous n’avions aucune raison pour fêter le printemps 
comme nous l’avons fait, et mobiliser 14 cars de CRS pour nous sortir de l’amphithéâtre où 
nous bavardions. Nous ne sommes vraiment que des petits cons. Pour preuve : « Vous vous 



croyez où ? », nous a dit une vieille dame en passant (mais non, ce n’est pas une pimbêche).

MST :  Mouvement(s)  Seqsuellement  (voire  Sexuellement)  Transmissible(s).  Tout 
mouvement politique qui se transmet et s’amplifie par le SEQS (parfois par le SEXE), comme 
le CUL.

Notre Bon Président : il est tellement sympa que le monde entier est heureux rien qu’en 
considérant son existence (sympa). Lui et son gouvernement sont si pleins de bonne volonté 
qu’on croirait  entendre : « Dites-nous ce dont  vous  avez besoin,  nous vous apprendrons à 
vous en passer » (Cf. Coluche, sketch de l’étudiant, pour cette phrase en particulier et pour ses 
remarques sur le psychisme des anticorps).

OUI :  Organisation  Universitaire  Improvisée.  Elargissement  éphémère  du  CUL,  qui  a 
accouché  à  cette  occasion  d’un  bretzel  et  d’une  réputation  (parfois  fantasmatique ;  par 
exemple, des professeurs ont propagé le bruit que nous cachions des barres de fer dans nos 
manches : il faudrait leur dire qu’ils ont 35 ans de retard. Qu’ils ne nous demandent pas de 
refaire les Enragés. Nous aimons le théâtre, mais nous ne jouons que des pièces actuelles, 
celles  que  nous  improvisons).  Cela  nous  a  également  valu  l’entrée  d’un  trotskiste,  la 
sympathie de notre bon recteur M. Kéké,… (Voir Bretzel, Mouvement du 18 Mars, Piknik 
Otonome, et l’article 21 du Dérèglement Intérieur).

Peau de banane :  un des innombrables  modèles  de la chute du capitalisme.  Comme le 
bretzel, la peau de banane peut se concevoir comme un outil, à la différence près qu’elle ne 
s’y limite pas : le CUL a l’ambition d’être une peau de banane plus qu’un bretzel, car si le 
capitalisme finit par savoir éviter les bretzels, il ne peut pas éviter les peaux de banane. Cf. 
François, La théorie de la peau de banane in PQ n°1.

Piknik Otonome : si tu as repéré la séquence ii ooo (hihi hohoho) dans ces mots c’est que tu 
as compris le caractère rieur de ces étranges rituels qui consistent à prendre le pavé (celui de 
la Sorbonne), y prendre le maximum d’espace/temps pour y manger, boire, parler, chanter, 
peindre, lire, dormir… (voir Déjeuners du Progrès*)

Plan Q : Projet d'université otonome*... Venez nous en parler.

Plok : bruit que fait l’étron en tombant dans l’eau. Réponse tranchante que fait un-e culotté-e 
en réponse à un discours qui pue du cul. On en trouve une variante : Splotch* ! Selon mon 
colocataire, on pourrait décliner les variantes en fonction de la texture du discours merdeux.

PPMD : Pays Plongés dans une Merde Durable. Du moins tant que nos dirigeants et leurs 
vassaux continueront de leur tenir la tête. Cf. François, Pour un G8 déviant in PQ n°1.

PQ : le Papier CUL, premier journal parfumé. Si le votre ne l’est pas, il s’agit soit d’un faux, 
soit  du  premier  numéro  (dans  ce  second  cas  ne  vous  plaignez  pas,  c’est  une  pièce  de 
collection).

République Utopique : je ne sais pas. Demandez à Vicente.

Résiniation :  forme de résignation aveugle, anesthésiée/anesthésiante,  manière de remplir 
un monde d'absence de monde.  Le processus de résiniation prend pour modèle le procédé 
d'investigation chirurgicale  qui consiste à remplir  de résine un corps ou un organe puis à 
détruire  celui-ci  à  l'aide  d'un  acide.  On  obtient  alors  une  forme  fossilisée  de  toutes  les 
tubulures qui permettaient les flux vitaux. Par translation, on obtient une image de ce que peut 



être la résiniation : une coulée de résine ou plastification fossilisante des flux vitaux dans leurs 
dimensions  psychosociale  et  existentielle.  Ainsi  toute  forme  de  vie  non avertie  peut  être 
pénétrée par la résiniation, devenant par là asignifiante (ou encore asinifiante – lat. asinus : 
âne),  sa  puissance  de  mouvement  se  mute  alors  en  puissance  d'immobilisation, 
d'affadissement,  ou,  plus  précisément,  de  résiniation.  La  résiniation  a  un  uniforme,  une 
esthétique officielle reconnaissable : tout objet,  qu'il  soit inerte ou bien qu'il  constitue une 
entité pseudo-vivante, qui « ressemble à du plastique » est une puissance résiniatrice.

Ridicule : est souvent dénigrée comme ridicule une idée qui pourrait, à bien y regarder, être 
envisagée comme sérieuse.

Roriste : Adversaire de Sticule* aux élections. Votez Roriste ! (Voir Sticule).

SEQS : Syndrome Ecolier de Questionnement Subversif. Caractérise la maladie de ces sales 
mômes qui posent trop de questions, qui veulent retourner tous les modes de raisonnement 
pour voir ce que ça donne, et qui si on ne les matte pas suffisamment tôt, pourraient devenir 
de véritables trublions. Evidemment, comme elle est liée à la curiosité, à l’apprentissage et à 
notre rapport au savoir, cette maladie se choppe souvent à l’école, si mal foutue qu’on n’a pas 
encore réussi à stériliser totalement le savoir qu’elle dispense.

Seqs-chope : bar seqsy  du CUL-G* / skuat. On y boit ce qu'on veut, ce qu'on peut (selon 
ce qu'on décide d'y apporter), et on y pose des questions subversives (qu'on peut écrire sur le 
bar, sur les tables, dans les toilettes,...). Remarque : on dit la seqs-chope.

Seqsuel : relatif au SEQS*. Tout ce qui est seqsuel peut être sexuel. Inversement tout ce qui 
est sexuel peut être seqsuel. Il y a un cas particulier : le harcèlement seqsuel, qui est une 
contre-attaque du harcèlement sexuel que constitue la Main au cul Invisible* derrière laquelle 
se cache le Vieux Pervers (voir Vieux Bonhomme*).

Sérieux :  est  souvent  présentée  comme sérieuse une attitude  que l’on pourrait,  à  bien  y 
regarder, trouver ridicule.

SEXE : Symptôme d’Exacerbation d’une Xénophilie Ereintante. A la fois assez répandu pour 
que de nombreux journaux veuillent récupérer le phénomène en prétendant avoir à nous dire 
comment on fait, et assez peu pour qu’à travers ces journaux le système espère en prendre le 
contrôle et l’endiguer. Autrement les gens ne voudraient plus travailler ou faire la guerre.

Spartaquiche :  ça se lit ? Se vote ? Se réunit ? Conspire ? Pense ? Non, ça se … Ca se 
critique, c’est ça ? Euh, peut-être, ça dépend des goûts. Ca se mange, surtout. C’est le plat 
traditionnel qu’on se sert soi-même au désormais hebdromadaire Piknik Otonome* du CUL.

Spéléologie de la Connaissance : discipline (ré ?)inventée par le CUL, qui consiste à 
(re)visiter les galeries, souterrains, salles, etc. en bref toute l’architecture de la Connaissance 
(re)matérialisée  en  ce  qu’on veut,  ville,  université,  etc.  On développe  dans  ce  cadre  une 
attention et des savoirs spéciaux (locaux, temporaires,  solidaires mais autonomes, liés aux 
situations…) constitutifs de l’Habitus de la Guerre*.

Splotch : voir Plok* !

Spiderman : seul apte à être notre doyen, car il est balèze (cf Appel au bordel universitaire, 
Juin 2003)



Sticule : Pseudonyme du Grand Etron* lorsqu’il se présente aux élections. Votez Sticule.

Tendance(s) :  même si cela  n’a peut-être jamais réellement  été mis en pratique,  il  peut 
exister des tendances au CUL. Nous sommes quelques-uns à imaginer depuis les débuts qu’il 
existe  au  CUL  des  tendances  quasi-secrètes :  la  Tendance  Sérieuse*  et  la  Tendance 
RidiCULe* (voir l’usage de ces mots). On ne sait qui se range dans ces tendances et on les 
soupçonne de ne pas être exclusives l’une de l’autre.

Thon : poisson en carton prévu spécialement pour être baissé lorsque les zotorités nous le 
demandent.

Université Otonome : Projet qui tend à devenir le « plan Q* ». Venez nous en parler.

UMPV : Union pour un Mouvement Populaire Véritable (voir UMVP*).

UMVP :  Union pour  un Mouvement  Vraiment  Populaire.  Tendance  officieuse  de  l’UMP, 
récemment noyautée en masse par les trotskistes. Elle est en passe de devenir majoritaire dans 
le  parti  depuis  que  Notre  Bon  Président*  y  a  adhéré  (mais  quelques  membres  du 
gouvernement, comme Sarkozy, ne sont pas encore au courant. L’apprendre trop tôt pourrait 
les  traumatiser).  Les  trotskistes  n’ayant  pas  pu  agir  unis,  ils  se  sont  répartis  en  quatre 
tendances : l’UMVP, majoritaire, l’UVMP*, sa grande rivale, l’UMPV* et la VUMP*, qui 
sont  des  scissions  groupusculaires.  On pourrait  assister  à  d’autres  scissions  internes  étant 
donné qu’au sein de ces quatre courants certaines sensibilités se sont constituées, notamment 
pour  remplacer  le  mot  « populaire »  (à  connotation  populiste)  par  « prolétarien »  (gage 
d’authenticité, remettant la classe sacrée sur le devant de la scène, à la place de la classe élue 
qu’elle constitue véritablement). Le PQ* peut parfois fournir des brèves sur ces mouvements 
souterrains fort intéressants.

UVMP : Union pour un Vrai Mouvement Populaire (voir UMVP*).

Vieux Bonhomme : l’autre nom du Capitalisme (voir Peau de banane).

VUMP : Vraie Union pour un Mouvement Populaire (voir UMVP*).


